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SOUTilNANCES DE THESES 
A LA FACULTE D'AIX-EN-PROVENCE 

Joseph SCHATZMILLER. 

Le samedi 2 juin dans la matinée s'est déroulée, il la Faculté des 
Lettres et Sciences Humaines d'Aix-en-Provence, la soutenance de thèse 
de Troisième Cycle de M. Joseph Schat.mUler, assistant à l'Université 
de Jérusalem. Le jury, présidé par M. Georges Duby, comprenait 
M. Aubenas, professeur il la Faculté de Droit et des Sciences Economi
ques de Nice, et M. Blumenkranz, directeur d'études à l'Ecole des Hautes 
Etudes. Le traven présenté est Intitulé « Recherches SUl' la commu
nauté juive de Manosque au Moyen Age, 1240-1329 •. 

L'abondance de la documentation (plusieurs dizaines de l'eglstres 
de notaires pour une période où aucune autre communauté n'en POS
sède), est il l'origine de ce travaU et de la tranche chronologique choisie 
M. 8chat"m!ller n'a pas voulu présenter une étude er.haustlve de la 
Juiverie de Manosque; Il a volontairement laissé dc cOté l'aspect le plus 
généralement traité : l'activité économique des juifs. Il " successsl
vement examiné Quatre problèmes : 

1" Le pl'oblème démographique : s'U n'a pu arriver à un chiffre 
précis quant au nombre de juifs habitant la v!lle, U a du moins essayé 
de voir leur origine à partir des patronymes et mis en lumière la ques
tion des • sarfatlm . , l'origine française d'une parUe au moins de cette 
communauté. 

2° La vie de la communauté : 11 a voulu volr son organisation et 
sais1r ce groupe humain dans son dynamisme. 

3" Le statut juridique des juifs : peut être examiné grâce à de 
nombreux procès dans lesquels les juif. sont Impliqués. 

4" Les rapports des Juifs avec la population chrétienne à ce 
propos U a tenté de dessiner l'Image que l'on se faisait du Jult dans ln 
v!lle de Manosque au XIV' siècle. 

M. Aubenas insiste sur les questions d'ordre juridique, sur l'Impor
tance du droit canon et pense que la condition des Jults a été dépeinte 
sous un Jour trop sombre; les autres membres du Jury partagent 
d'a!lleurs cette opinion. 
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M. Blumenkranz s'intéresse aux problèmes bibliographiques et 
surtout à l'étude démographique. Il évoque longuement l'Hude de la 
provenance des ju!!s d'après les noms et la pUbl!cation de quatre Ustes 
de jults de Manosque qui lu! ont permis de découvrl!' des j uiveries dont 
11 n'avait pas trouvé trace nu cours de ses prcp;'es re {! her~hes (à 
Orpierre, par exemple J. 

M. Duby est très heureux des méthodes de M. 8chatzmme!' : tra! te
ment statistIque des sources, prudence à l'égard des textes. 11 pense 
qu'U fallait mettre en lumière avec plus de netteté lu moblWé de cette 
population. Il termine en souhaitant une publication rapIde de ce 
travaU. 

Tous ceux qui s'Intéressent au Moyen Age provençal l:e peuvent 
que formuler le même vœu. Ils pourront alors apprécier toute la richesse 
de cette thèse. 

L. STOUFF 

M. DULOUM 

Le 18 novembre 1967, M. Duloum a présenté li la Faculté des 
Lettres une thèse d'un!verslté qui a obtenu la mention très honorabk 
sur les AnglaIs dan. les Pyrénées et le. débuts du tourisme pyrénéen. 

A première vue le sujet pouvait paraltre m!nee, mals U Intéressait 
la psychologie des peuples, le tourisme tâtonnant encore, la vie rell 
gieuse, puisque les Britanniques sont presque tous d'ardents prosélytes, 
la vie artistique, car beaucoup fixent leur émotion al·tlstlque en d'adm!
rables l1thographles. Au passage, bIen des remarques précieuses sur la 
poUce des étrangers, sur l'attitude des Palais lors dl: la révolte des 
Cipayes en 1857, attitude en discordance absolue avec celle de l'ensemble 
de l'opinion française. Servi par son amour du pays, par sa connais
sance parfaite de la langue anglaise à laquelle M. le professeur 
Carrère a rendu hommage, M. Duloum, après une enquête exhaustive 
conduite en Angleterre et en France. a mené à son terme un beau 
travaU dont M. Oulral rapporteur et M Wolkow!tsch ont souhaité 
également qu'!l soit publ!é 

P . OUIRAL. 

LES VESTIGES GRECS DE MARSEILLE 

Tous nos lecteurs connaissent les découvertes récentes de vestiges 
grecs à Marse1lle. Le bilan des choses acquises à l'automne de 1967 
est exposé de façon agréable et commode dans une plaquette anonyme 
de quatorze pages, avec un plan, deux photographies aériennes et une 
bibllographie. intitulée Marseille antiq-ue, découvertes de la Bourse, 
éditée et d!!!usée par la section d'archéologie de la Faculté des Lettres. 
Chacun pourra, grâce à elle, enrichir sa documeno.tion personnelle et, 
aussi, détendre dans son entourage la cause de la conservation. 

M. A. 


